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Point 1 : Introduction 

Dans le cadre de l’analyse de la conjoncture économique et de la prévision dans les États de la 
CEMAC, au Burundi aux Comores et à Sao Tomé et Principe, un séminaire régional s’est tenu à 
Douala du 08 au 12 décembre 2014, dans la salle du Conseil de l’agence de la Banque des États de 
l’Afrique Centrale (BEAC). Ce séminaire a été organisé par la Commission de la CEMAC et 
AFRISTAT. Il se situe dans la ligne des séminaires semestriels organisés par AFRISTAT depuis 
2001. L’animation du séminaire a été assurée par AFRISTAT/INSEE et la Commission de la 
CEMAC. Les présidences et les secrétariats des différentes sessions ont été assurés par les 
représentants des pays et des autres institutions présentes. 

Chaque Etat était représenté par des spécialistes en prévision économique et en analyse 
conjoncturelle. La Commission Economique pour l’Afrique (CEA) et l’INSEE y étaient également 
représentés. La liste des participants figure en annexe n°. étaient absents les représentants des 
Comores, de Sao Tomé et principé de la Guinée Equatoriale. 

Le mot d’ouverture des travaux a été prononcé par Monsieur Djimtoïngar Nadjiounoum, Directeur 
des Etudes Economiques à la Commission de la CEMAC. Le programme de travail a été présenté 
et adopté (cf. annexe). 

Point 2 : Objectifs du séminaire 

Ce séminaire, placé sous le thème central de la «prévision à court terme des principaux 
indicateurs et agrégats macroéconomiques», visait plusieurs objectifs, à la fois pédagogiques et 
opérationnels. Il s’agissait de : 

 renforcer les capacités des participants en matière de suivi et d’analyse de l’information 
conjoncturelle ; 

 confronter les résultats des pays sur la conjoncture et les prévisions économiques à court 
terme ; 

 poursuivre et approfondir les rapprochements, tant du point de vue de la méthode de 
projection que des données exogènes utilisées. 

Point 3 : Déroulement du séminaire 

3.1. Session 1 : Prévision à court terme des indicateurs et agrégats macroéconomiques  

Cette session a donné lieu aux présentations techniques suivantes :  

(i) Les modèles macroéconomiques de prévision  

Cette communication d’AFRISTAT, faite par le représentant de l’INSEE, a permis d’instruire les 
participants dans la démarche méthodologique de construction des modèles de prévision 
économique en présentant les objectifs de la modélisation, les différents types de modèles avec 
leurs avantages et leurs limites.  

Il ressort de cette présentation que la prévision économique qui est l’estimation, par des méthodes 
économétriques ou statistiques des valeurs actuelles ou futures des grandeurs économiques, est 
indispensable pour le pilotage de l’économie (orientation des politiques budgétaire, monétaire, 
voire sociale). 

 

(ii) Les implications de la Loi Organique relative à la Loi de Finances (LOLF) sur la 
pratique du cadrage macroéconomique et budgétaire 

Cet exposé a été fait par un consultant du Programme d’Appui pour le Commerce et l’Intégration 
Economique (PACIE). Ce dernier a présenté les principales modifications du contexte 
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d’élaboration du cadrage macroéconomique et budgétaire avec l’entrée en vigueur progressive du 
nouveau cadre des finances publiques en comparaison aux pratiques actuelles.  

Il ressort de ce développement la nécessité de rendre opérationnelles les nouvelles directives qui 
mettront en exergue, entre autres, les exigences de transparence et d’orientation budgétaire. 

 

(iii) Les prévisions macroéconomiques à l’aide du modèle TABLO 

Cette présentation technique faite par le représentant de l’INSEE a permis aux participants de voir 
la structuration d’un modèle de prévision qui s’appuie sur des données de comptabilité nationale, 
principalement le tableau ressources-emplois (TRE). Ce modèle est essentiellement utilisé pour les 
prévisions à court terme. Outre la prévision à court terme, il permet également de produire des 
comptes rapides. La qualité des résultats obtenus dépend de la qualité des données disponibles 
pour l’élaboration de ces comptes rapides. Les avantages du modèle TABLO résident dans (a) sa 
construction, basée sur la structure de l’économie ; (b) sa facilité d’interprétation ; (c) sa 
complémentarité avec la comptabilité nationale. Cependant, il comporte aussi des faiblesses, 
notamment (a) la rigidité de sa structure et son caractère non dynamique ; (b) le risque de 
reconduction des déséquilibres d’une année à l’autre ; et (c) le problème de transmission de 
l’expertise pour assurer la maintenance du modèle.  

 

(iv) Les travaux de cadrage macroéconomique de la CEMAC 

La Commission de la CEMAC, en rappelant la base institutionnelle du cadrage macroéconomique, 
a souligné que l’outil utilisé jusqu’à ce jour pour ses besoins de cadrage est celui de la BEAC. Ce 
modèle s’intéresse plus à la stabilité monétaire, et a une vision de court terme. Or, dans un 
contexte de surveillance multilatérale et de mise en œuvre d’ambitieux programmes de 
développement (Programme Economique Régional, Plans de développement des Etats membres) 
qui traduisent les visions des pays membres et de la sous-région, un outil approprié s’avère 
nécessaire. D’où la décision de la Commission de la CEMAC d’élaborer son propre modèle de 
cadrage macroéconomique à deux composantes : le court terme, et le moyen et long termes. Le 
modèle a été testé et validé en octobre 2013 et un programme d’appropriation par les cadres de la 
Commission et des Etats membres sera mis en œuvre en début 2015. 

  

3.2. Session 2 : Diagnostic conjoncturel au second semestre 2014 et prévisions 2014-2015 dans 
les États   

La présentation sur « l’environnement international dans la base de données d’AFRISTAT » a été 
faite par le représentant de l’INSEE. Elle a porté sur les éléments conjoncturels suivants : niveau 
d’activité, inflation, taux d’intérêt des pays du G7 et cours des matières premières. Cette 
présentation a laissé entrevoir une tendance générale à la baisse des cours des principales matières 
premières pour l’année 2014, notamment le pétrole. 

Les délégations des États ont ensuite présenté l’état actuel de la conjoncture économique ainsi que 
le cadrage et les prévisions macroéconomiques respectifs de leur pays pour la période 2014-2015. 
Un résumé des interventions et des remarques faites par les participants figure en annexe.  

 

3.3. Session 3 : Conjoncture économique vue par les organisations sous-régionales et 
internationales  

 

(i) Les profils sous régionaux et nationaux des pays de la CEEAC, présentés par la 
CEA/BSR-AC 
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Le représentant de la CEA/BSR-AC a présenté le profil sous-régional et les profils pays de 
l’Afrique Centrale, en soulignant que l’élaboration de ces profils entrait dans le cadre des 
nouvelles orientations stratégiques de la CEA. Celles-ci tendent vers un réalignement du travail 
sur les objectifs de transformation structurelle du continent africain. Il a indiqué que les 
performances macroéconomiques des pays de la sous-région s’expliquent davantage par des 
facteurs conjoncturels et peinent à se traduire par une amélioration significative des conditions de 
vie des populations. Il a conclu son exposé en précisant que l’élaboration des profils pays et sous-
régionaux constituait un chantier au terme duquel un format type et harmonisé sera arrêté par la 
CEA. 

 

(ii) Les critères et indicateurs de surveillance multilatérale, présentés par la 
Commission de la CEMAC 

La présentation a porté sur le dispositif de surveillance multilatérale à travers le suivi des critères 
et des indicateurs de convergence nominale ainsi que sur les indicateurs de la convergence réelle. 
Il se dégage de cette présentation, que la communauté respecterait trois des quatre critères de 
convergence nominale en 2014. Les participants ont été informés des travaux d’évaluation et de 
refonte du dispositif de surveillance en cours à la Commission de la CEMAC. 

Par la suite, la présentation des grandes orientations de politique économique que la CEMAC 
formule à l’endroit de la Communauté en général et des pays de façon spécifique a été faite.  

 

(iii) Etat de mise en œuvre des recommandations du précédent séminaire 

Un tour de table a permis aux participants de faire le point sur la mise en œuvre des 
recommandations du précédent séminaire et sur les activités en cours au sein de leurs institutions 
en termes de publications et de projets. Il se dégage de ce suivi que les activités du séminaire de 
conjoncture sont restituées au sein des administrations ; en outre, le Cameroun a mis en place un 
comité de cadrage. Cependant, des efforts restent à fournir en matière de diffusion de 
l’information, notamment la publication des notes de conjoncture à travers les sites internet des 
INS et Directions de prévision.  

 

3.4. Session 4 : Rapport de synthèse sous-régionale 

Un tableau d’informations statistiques proposé par AFRISTAT a été renseigné par les pays. 

À partir de ces informations, les participants, organisés en quatre groupes de travail ont réalisé les 
notes de synthèse sur les thèmes suivants : 

- croissance du PIB ; 
- finances publiques ; 
- balance de paiement ; 
- inflation et monnaie. 

Les travaux de groupe qui ont été présentés en plénière ont contribué à l’élaboration du rapport de 
synthèse sous régionale, joint en annexe. 

 

3.5. Session 5 : Exercices pratiques de programmation du modèle TABLO 

Les participants ont été initiés à la démarche de construction d’un modèle TABLO simplifié.  Des 
exercices d’initiation ont été présentés. La contrainte de temps n’a pas permis d’aller en 
profondeur dans la démarche. Cette activité sera reprogrammée lors des prochains séminaires. 
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Point 4 : Recommandations du séminaire 

Les participants au séminaire, tirant les leçons des lacunes de leurs dispositifs visant à assurer 
convenablement une veille économique, ont souhaité que des actions vigoureuses soient 
poursuivies en vue de mettre au point ces dispositifs en termes d’indicateurs et de publications 
adaptées. Aussi, ont- ils formulé les recommandations suivantes : 

Aux administrations chargées de la production de statistiques de court terme, de l’analyse 
conjoncturelle et de l’élaboration des prévisions macroéconomiques (INS et Direction de la 
Prévision) : 

 Poursuivre la restitution des interventions du séminaire auprès des services respectifs ; 

 Sensibiliser les hiérarchies pour une meilleure coordination des différentes structures 
produisant des données et des notes de conjoncture ; 

 Alimenter les sites internet de la Direction de la prévision et des INS en données et notes 
conjoncturelles ; 

 Échanger entre participants du séminaire les documents et notes de conjoncture publiés par 
les INS et les DP ; 

 Mettre en place des cadres de concertation technique entre conjoncturistes et 
prévisionnistes. 

 

A AFRISTAT : 

 Faire la distinction entre recettes pétrolières et non pétrolières (fiscale et non fiscale) dans 
le fichier données pays ; 

 Préparer pour le prochain séminaire une présentation sur la prise en compte de l’analyse du 
risque dans la prévision ; 

 Revoir la méthodologie d’élaboration de la note de synthèse, notamment en mettant en 
place les équipes dès le début du séminaire. 

A la Commission de la CEMAC : 

 Renforcer la sensibilisation et la diffusion des nouvelles directives des finances publiques 
auprès des directions et administrations économiques et sectorielles des Etats ;  

 Organiser au cours des missions de surveillance multilatérale des réunions ou des 
concertations en vue de présenter l’élaboration du cadrage macroéconomique dans le 
contexte des nouvelles directives sur les finances publiques ; 

 Définir à l’avance le calendrier des séminaires régionaux de conjoncture économique. 

A la CEA : 

 Accompagner les Etats membres dans la production des notes de conjoncture et prévision 
de qualité (identification des besoins, renforcement des capacités).  

Point 6 : Remerciements 

Les participants remercient tous ceux qui ont contribué à la réussite de ce séminaire, notamment la 
CEMAC et AFRISTAT pour l’organisation et l’animation, la BEAC pour son soutien logistique et 
le Gouvernement camerounais pour l’hospitalité manifestée à leur endroit. 

 

Douala, le 12 décembre 2014 
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MOTION DE REMERCIEMENT 

AU GOUVERNEMENT ET AU PEUPLE CAMEROUNAIS 

 

Les participants au Séminaire sur la conjoncture du second semestre 2014 et les prévisions à court 
terme (2014-2015) dans les États membres de la CEMAC et au Burundi, tenu à Douala, du 08 au 
12 décembre 2014, adressent leurs vifs remerciements au Gouvernement et au Peuple camerounais 
pour l’hospitalité manifestée à leur endroit et les appuis multiformes reçus, qui ont permis la 
bonne tenue de cette rencontre en terre camerounaise. 

 

 

 

Fait à Douala, le 12 décembre 2014 

 

Les participants. 


